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A 
DORER Jésus au Très Saint Sacrement est la 
dévotion toute particulière de l’Église après la 

Pentecôte. Que cette dévotion soit aussi la nôtre ! Venez 
à la procession de la Fête-Dieu le dimanche 14 juin 
au Prieuré (cf. annonces) ! Apportez beaucoup de 
pétales !  
 

R 
ÉPARER les offenses faites à Dieu au 
Très Saint Sacrement, venez ! Le 

mardi 19 mai, d’impies voleurs ont 
fracturé la porte du tabernacle de la 
chapelle de Bergerac pour y voler deux 
ciboires. Le vendredi 19 juin, fête du 
Sacré-Coeur de Jésus, après la messe du 
soir à Clermont comme à Issoire, nous 
adorerons en réparation le Très Saint 
Sacrement pendant une heure. 
 

Le samedi 6 juin sera un jour de 
récollection pour les enfants qui préparent leur 
première communion. Prions pour eux ! 

 

Prions pour nos diacres qui seront ordonnés prêtres à 
la fin du mois de juin. 

 

La messe à la Font-Sainte sera-t-elle maintenue ? 
Nous vous le dirons fin juin. 

 

La kermesse est reportée à la fin de l’été ! 
 
 

Venons auprès du Très Saint Sacrement décharger 
nos fardeaux et Notre-Seigneur nous soulagera.        

 

Je vous bénis !  Abbé Vincent Lethu 

 

 
 

« Honorez bien l’Enfant-Jésus, et il ne vous manquera rien. »  

Clermont-Ferrand  63000  
Chapelle Notre-Dame de la Merci - 17 avenue d’Italie 

Issoire 63500  
Chapelle Notre-Dame de France - 18 rue de la liberté 

Plauzat 63730 -  1 rue des écloses - : 04 73 39 11 98 
    @  : 63p.plauzat@fsspx.fr  -  : 09 57 58 12 14 

(Pentecôte du 6 juin 1976 - Diaconat - Ordres mineurs)  

 

M 
ES bien chers frères, 
 

Il me semble que conférer des ordinations en 
ce jour de la Pentecôte est un signe de 

l’Esprit Saint qui est donné d’une manière 
toute particulière à ceux qui vont recevoir 
les grâces des ordres mineurs et ordre du 
diaconat : il ne peut me semble-t-il y avoir 
de jour meilleur pour recevoir ces grâces 
dont ils ont besoin et dont ils feront 
profiter tous ceux qui seront plus tard 
l’objet de leur ministère. 

 

Qu’est-ce donc que cet Esprit qui leur est 
donné aujourd’hui et qui nous a été donné 

à tous, le jour de notre baptême ? Car nous 
ne devons pas oublier que nous avons été 

baptisés dans l’Esprit Saint. 
L’Évangile nous dit que les apôtres allèrent 

baptiser dans l’Esprit Saint ceux qui n’avaient été 
baptisés que dans le baptême de Jean. Ils leur 
conférèrent l’Esprit Saint et, des manifestations - 
même extérieures, se produisaient lorsque ces 
néophytes recevaient le baptême de l’Esprit. 

Nous ne devons pas oublier que nous aussi 
chrétiens, nous avons été baptisés dans l’Esprit Saint. 

Qu’a donné l’Esprit Saint aux apôtres qui l’ont 
reçu le jour de la Pentecôte ? Il leur a donné une foi 
vive, une foi profonde, résultat de leur adoption 
divine, car c’est cela que l’Esprit Saint donne par la 
grâce du baptême, le baptême de l’Esprit. C’est que 
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nous devenons enfants de Dieu ; 
nous devenons des fils adoptifs de 
Dieu, en Notre Seigneur Jésus-
Christ. 

C’est alors que par cette grâce 
de l’Esprit Saint, les apôtres ont cru 
en la divinité de Notre Seigneur 
Jésus-Christ et dans ses attributs qui 
sont d’être Roi, d’être Prêtre, d’être 
juge. Désormais pour eux il n’y avait 
plus aucun doute, aucune hésitation. 
Ils étaient vraiment remplis de 
l’Esprit de Notre Seigneur Jésus-
Christ. Et cet Esprit que Notre Seigneur Jésus-Christ 
Lui-même leur avait promis : « Je vous enverrai mon 
Esprit, qui a reçu de moi, de meo accipit : Il a reçu de 
moi. Parce que tout ce que le Père a, m’appartient ; 
tout ce que le Saint-Esprit vous donnera, viendra de 
moi ». Voilà ce qu’a dit Notre Seigneur. C’est l’Esprit 
de Vérité « Vous comprendrez alors, pourquoi je suis 
venu ici-bas ». 

Et en effet, les apôtres se mirent à prêcher : et 
cœperunt loqui ( Ac 2,4 ) : « Et ils ont commencé à 
parler ». Qu’ont-ils dit ? Ils ont chanté les louanges de 
Dieu : loquentes magnalia Dei (Ac 2,11), la gloire de Dieu. 
Ils ont désormais compris qu’il n’y avait d’autre chose, 
ici-bas, de beau, de grand, de vrai pour nous, que 
d’aimer Dieu, de chanter ses louanges, de Le remercier, 
de chanter des actions de grâces. 

Parce que Dieu nous a créés ; parce que Dieu 
nous a rachetés ; parce que Dieu nous a envoyé son 
Fils ici-bas. Parce que Notre Seigneur Jésus-Christ a 
été crucifié pour nous et a donné tout son Sang pour 
nous et nous a rachetés et nous a faits enfants de Dieu. 

Alors ils ont chanté les louanges de Dieu, dans 
toutes les langues, ou du moins dans ces langues qu’ils 
parlaient, ils étaient compris par tous ceux qui étaient 
venus de tous les horizons du monde. Voilà ce que les 
apôtres ont reçu : une foi profonde en la divinité de 
Notre Seigneur Jésus-Christ. 

Alors que, peu de temps auparavant, ils 
demandaient encore à Notre Seigneur : « Quand donc 
restituerez-vous le règne d’Israël ? » Ils avaient encore 
une idée tout à fait grossière de la personne de Notre 
Seigneur Jésus-Christ. Ils le voyaient roi d’Israël, roi 
temporel, roi qui aurait donné la suprématie à Israël 
dans le monde entier. Voilà quelle était encore l’idée 
des apôtres peu de temps avant que Notre Seigneur 
monte au Ciel, après sa Résurrection, après qu’il eut 
passé quarante jours avec eux, pour leur enseigner ce 
qu’était le règne de Dieu. Ils n’avaient pas encore 
compris. 

Mais par le Saint-Esprit, alors ils ont compris 
qu’il ne s’agissait plus d’un règne temporel, mais qu’il 
s’agissait d’un règne sur les âmes, sur les cœurs, sur les 
volontés, sur les intelligences, de leur volonté par le 
Saint-Esprit, par son Esprit. 

Et alors, ils se sont mis à parler, à 
parler de la divinité de Notre 
Seigneur Jésus-Christ. Saint Pierre a 
dit tout de suite à tous ces juifs qui 
l’entouraient : Vous avez crucifié le 
Fils de Dieu, le juste. Celui qui était 
venu pour vous racheter, vous l’avez 
crucifié. 
Alors les juifs ont demandé : Mais 
que devons-nous faire ? Nous nous 
rendons compte de notre erreur. 
Que devons-nous faire ? 
Soyez baptisés ; regrettez vos 

péchés ; faites pénitence et vous recevrez l’Esprit Saint. 
Et alors, trois mille parmi eux ont reçu le baptême de 
l’Esprit et tous furent transformés également et leur 
esprit était complètement soumis à Notre Seigneur 
Jésus-Christ. 

Voilà ce que le Saint-Esprit doit mettre aussi 
dans vos cœurs et ce que nous devons nous rappeler 
toujours : la divinité de Notre Seigneur Jésus-Christ. 
Jésus-Christ est Fils de Dieu. Il était homme, mais Il 
était Dieu. Et par conséquent, nous devons L’adorer. 
Nous devons Le reconnaître comme notre Roi, 
l’unique Roi, l’unique Seigneur, l’unique Dieu que nous 
avons à adorer. 

Il est Roi et Il est Prêtre, l’unique Prêtre. Il n’y a 
pas d’autre prêtre. Il est Prêtre par nature, par son 
essence même. Et Il sera notre juge. Tout jugement lui 
a été remis dans les mains. Il l’a dit Lui-même. C’est 
Lui qui jugera tous les hommes, quels qu’ils soient. 
Voilà ce qu’est Notre Seigneur Jésus-Christ. Nous 
n’avons pas le droit d’hésiter un instant sur ces vérités 
fondamentales de notre sainte religion. 

Et c’est cela qui fait le cœur de notre âme, 
de notre esprit, de notre volonté. Nous devons 
soumettre nos intelligences, soumettre nos 
volontés à Notre Seigneur Jésus-Christ qui est 
notre Roi et notre Dieu. 

Et parce que Notre Seigneur Jésus-Christ est 
présent dans la Sainte Eucharistie, que nous 
avons la foi, une foi profonde, dans la Sainte 
Eucharistie et dans le Saint Sacrifice de la messe 
qui, par les paroles de la Consécration que 
prononce le prêtre, se trouve présent sur nos 
autels, nous adorons Notre Seigneur Jésus-Christ 
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dans la Sainte Eucharistie. 
Et nous le ferons dans quelques jours, d’une 

manière publique et solennelle, dans les processions du 
Saint-Sacrement. Nous reconnaîtrons que l’Eucharistie 
contient le Corps et le Sang de Notre Seigneur Jésus-
Christ, son âme, sa divinité, sa personne divine et par 
conséquent nous adorerons la très Sainte Eucharistie. 
Nous devons aimer cette adoration. Elle doit être 
essentielle à la vie de nos âmes, à la vie de nos 
foyers, à la vie de nos enfants. Il faut leur 
apprendre à adorer la Sainte Eucharistie. Car de 
même que Notre Seigneur Jésus-Christ homme 
représentait un véritable mystère pour ceux qui 
l’entouraient - comment cet homme qui est comme 
nous, qui mange comme nous, qui voyage comme 
nous, qui est fatigué comme nous, qui se 
nourrit comme nous - comment est-il 
possible que cet homme soit Dieu ? Que 
ce soit le Créateur de l’univers ; que ce 
soit Lui qui a lancé les astres dans le 
monde ; qui ait tout créé ; qu’il nous 
tienne dans ses mains tous et chacun 
d’entre nous. Est-ce possible, un 
homme comme nous ? 

Eh oui, il n’y a aucun doute, 
nous ne pouvons pas douter. Cet 
homme qui est né de la Vierge Marie, 
qui a grandi à Nazareth, qui a circulé sur 
les routes de Palestine, qui a accompli 
des miracles parmi les hommes de sa 
nation. Il était Dieu. 

Et de même qu’en Palestine, de même 
qu’après la prédication de saint Pierre, de 
même qu’après la Pentecôte, le monde a nié 
Notre Seigneur Jésus-Christ ; le monde a rejeté 
Notre Seigneur Jésus-Christ. Car, comme le dit 
l’Evangile, le monde ne peut pas comprendre Notre 
Seigneur ; il ne peut pas l’accepter ; il est contre Notre 
Seigneur, parce que le monde veut être libre, libre de 
faire ce qu’il veut. Or, Notre Seigneur Jésus-Christ 
nous apporte une loi, la loi d’amour, la loi de la 
charité, la loi de l’amour de Dieu et de l’amour du 
prochain. 

Et en vertu de cette loi, nous avons des 
exigences à remplir qui sont pénibles. Et c’est cette 
loi que le monde refuse. Nolumus hunc regnare super nos 
(Lc 19,14) : Nous ne voulons pas qu’il règne sur nous. 
C’est ce qu’ont dit les juifs lorsqu’ils L’ont crucifié 

Et que de gens ont répété ces paroles à travers 
les générations, à travers l’histoire de l’humanité ! Et 
aujourd’hui encore que de personnes dans le monde 
disent : Nous ne voulons pas que Notre Seigneur Jésus
-Christ règne sur nous. Nous voulons la liberté. 
Laissez-nous libres ! Que personne ne nous 
commande ; que personne ne nous donne une loi ; que 
personne ne nous oblige à adorer Dieu. Nous devons 
être libres de l’adorer ou de ne pas l’adorer. Cela nous 

regarde. Nous devons être libres d’avoir la morale que 
nous désirons. Nous voulons être libres de croire ce 
que nous voulons ; de parler comme nous le voulons ; 
de faire ce que nous voulons. Laissez-nous libres. 
Nous ne voulons pas que Notre Seigneur Jésus-Christ 
règne sur nous. 

Eh bien, nous ne pouvons pas accepter cela. 
Nous chrétiens, nous professons que Notre Seigneur 
Jésus-Christ est notre Roi, que nous L’adorons, que 
nous voulons obéir à ses commandements, obéir à sa 
volonté, soumettre nos intelligences et nos cœurs à son 
doux règne. 

Et par conséquent, nous devons nous 
soumettre et aimer la Sainte Eucharistie, adorer la 
très Sainte Eucharistie. Car de même que Notre 

Seigneur était un mystère pour les juifs 
lorsqu’il circulait en Palestine et lorsqu’ils 

Le rencontraient, de même la Sainte 
Eucharistie pour nous est un mystère 
aussi. 
Adorer cette apparence de pain. Est-ce 

possible que la substance de ce pain 
ait disparu et laissé place à la 
substance du Corps, du Sang, de 
Notre Seigneur Jésus-Christ ? Est-
ce possible ? Mystère incroyable. 

Oh oui, mystère extraordinaire : 
mysterium fidei : mystère de notre 

foi. Et c’est là que l’on jugera les 
chrétiens et les non-chrétiens. Ceux 

qui adorent l’Eucharistie et ceux qui 
refusent d’adorer la Sainte Eucharistie ; et 

ceux qui ricanent devant la très Sainte 
Eucharistie ; et ceux qui se moquent des 
chrétiens parce qu’ils adorent la très Sainte 

Eucharistie. 
Voilà comment seront jugés ceux qui aiment 

Notre Seigneur, qui ont la foi en Notre Seigneur et 
ceux qui Le rejettent. Nous devons avoir une 
vénération profonde pour la très Sainte Eucharistie. Et 
c’est pourquoi nous sommes attaché à notre Sainte 
messe, parce que nous sommes certain que notre 
Sainte messe, met Notre Seigneur Jésus-Christ sur nos 
autels. Nous ne pouvons pas en douter. 

Cette messe qui a été dite pendant des siècles, 
qui a sanctifié les saints, qui a été dite par les saints 
Pontifes, qui a été dite par des générations de prêtres 
qui se sont sanctifiés par cette messe, nous ne pouvons 
pas croire que cette messe aujourd’hui soit réprouvée. 
Et nous sommes certain que cette messe est vraiment 
la messe catholique puisqu’elle a été dite pendant deux 
mille ans et que nous sommes certain qu’elle nous 
donne Notre Seigneur Jésus-Christ en Personne. 

Et nous avons besoin de Notre Seigneur Jésus-
Christ. Nous ne pouvons pas nous trouver dans une 
chapelle où nous ne savons pas si Notre Seigneur est 
présent ou non dans la Sainte Eucharistie. Ce n’est pas 
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possible pour nous de venir dans une église et de nous 
demander si réellement Notre Seigneur est présent dans 
la Sainte Eucharistie. 

Alors nous ne savons plus si nous devons adorer 
ou ne pas adorer. C’est le droit de tout chrétien de savoir. 
S’il adore l’Eucharistie, c’est parce que Notre Seigneur 
Jésus-Christ s’y trouve présent réellement, son Dieu. 

Ainsi nous devons conclure que si nous voulons 
vraiment accomplir ce que le Saint-Esprit nous inspire 
par le baptême que nous avons reçu et non par cette 
imposition des mains pentecôtiste ou charismatique qui 
n’a rien à voir avec le baptême que nous avons reçu, qui 
n’est certainement pas véritable, qui n’est pas un 
sacrement. Il n’y a pas huit sacrements, il n’y en a que 
sept. Et c’est par ces sacrements que Notre Seigneur 
Jésus-Christ a institués que nous recevons la vie de Notre 
Seigneur Jésus-Christ, que nous recevons vraiment Notre 
Seigneur Jésus-Christ en nous. 

Prenons garde de ne pas nous laisser attirer par ces 
fausses religions, par ces faux dieux que Notre Seigneur 
Jésus-Christ a Lui-même annoncés : Un jour, on vous 
dira le Christ est dans le désert ; le Christ est dans la 
montagne ; le Christ est dans la plaine ; n’y allez pas, n’y 
croyez pas, a dit Notre Seigneur Jésus-Christ. 

Est-ce que nous ne sommes pas aujourd’hui dans 
ces temps où partout on voit le Christ. On nous attire à 
droite, à gauche. Nous n’avons qu’un Dieu, nous n’avons 
que Notre Seigneur Jésus-Christ comme Dieu et nous 
savons qu’il est présent dans la Sainte Eucharistie. 

Là nous sommes certains de pouvoir L’adorer, 
lorsque par un vrai Saint Sacrifice de la messe. Notre 
Seigneur s’y trouve présent. Aimons à adorer Jésus, à 
L’aimer, à soumettre nos cœurs, nos intelligences et nos 
foyers et nos cités à Notre Seigneur Jésus-Christ. Prions 
Dieu que le règne de Notre Seigneur Jésus-Christ arrive 
dans nos familles et dans nos cités. 

Et demandons particulièrement au cours de cette 
cérémonie, demandons à la très Sainte Vierge Marie qui 
était présente au moment où les apôtres ont reçu l’Esprit 
Saint alors qu’elle était déjà elle-même remplie de l’Esprit 
Saint - elle n’a pas eu besoin de la Pentecôte pour être 
remplie de l’Esprit Saint - ; si elle était présente, c’est bien 
ce qu’ont affirmé les Souverains Pontifes, c’est ce 
qu’affirmé l’Eglise, c’est parce par la très Sainte Vierge 
Marie que les apôtres ont reçu l’Esprit Saint. C’est grâce à 
la présence de la très Sainte Vierge Marie que Notre 
Seigneur a voulu remettre toutes ses grâces dans les 
mains de la très Sainte Vierge, les a fait passer par les 
mains de Marie pour qu’elles arrivent à ses apôtres. 

Demandons donc à la très Sainte Vierge Marie, 
remplie de l’Esprit Saint, qui est comme le cou de l’Eglise 
par lequel passe toutes les grâces de Jésus, demandons à 
la très Sainte Vierge Marie qu’elle accorde ses grâces en 
abondance à ceux qui vont être ordonnés dans quelques 
instants et à tous ceux que nous portons dans nos cœurs 
et à nous-même qui avons tant besoin de ses grâces. 

Au nom du Père…  

Extraits d’écrits  
de St Pierre-Julien Eymard 

 

O 
ù est Jésus-Christ, pour 

que nous puissions vivre 
avec lui et demeurer en lui ?  

Jésus-Christ est au ciel pour les 
élus ;  

il est au Très Saint Sacrement 
pour les hommes voyageurs. 

Jésus a dit ces ineffables 
paroles : « Celui qui mange 

mon Corps et boit mon Sang 
demeure en moi, et je demeure 

en lui ». Le voilà donc, ce centre eucharistique du 
chrétien, la divine Eucharistie, voilà sa demeure d’amour. 

Ce n’est donc plus au ciel que l’âme aimante doit aller 
chercher Jésus ; ce n’est ni le lieu ni l’heure ; mais bien au 

Très Saint Sacrement. 
 

Mais comment l’amour eucharistique de Jésus-Christ peut
-il devenir le principe de vie d’un adorateur, sa vertu 

dominante ? 
 

Pour arriver à cet heureux résultat, il faut deux moyens 
essentiels : 

Le premier, bien se convaincre que la Très Sainte 
Eucharistie est l’acte suprême de l’amour de Jésus-Christ 

pour l’homme. 
Le second moyen, bien se convaincre que l’amour de 

l’homme à obtenir est la fin même de l’institution de la 
divine Eucharistie. 

 

Comment faire de la Très Sainte Eucharistie son centre 
de vie ? C’est d’y savoir trouver tout Jésus-Christ, Jésus 

avec les mystères de sa vie cachée, de sa vie publique, de 
sa vie crucifiée, de sa vie ressuscitée. C’est de raviver tous 

les états de la vie passée du Sauveur dans son état 
sacramentel. C’est de voir dans l’Eucharistie Jésus 

honorant et continuant, en sa vie même ressuscitée, 
l’anéantissement de son Incarnation, la pauvreté de sa 

naissance, l’humilité de sa vie cachée, la bonté de sa vie 
publique, son amour sur la Croix. Et quand l’âme 

aimante saura trouver ainsi tout Jésus-Christ, elle jouira â 
la fois de tous ses biens, et fera comme un faisceau, 

comme un foyer de tous les actes particuliers de son 
amour. 

Le Secret pour arriver bientôt à ce centre eucharistique de 
vie, c’est pendant quelque temps, de faire de Jésus au 

Très Saint-Sacrement l’objet habituel de l’exercice de la 
présence de Dieu, le motif dominant de ses intentions, la 
méditation de son esprit, l’affection de son cœur, l’objet 
de toutes ses vertus. Et si l’âme est assez généreuse elle 

arrivera à cette unité d’action, à se familiariser avec 
l’adorable Eucharistie, à y penser avec autant et plus de 

facilité qu’à tout autre objet. Son cœur produira aisément 
et suavement les plus tendres affections ; en un mot le 

Très Saint Sacrement deviendra l’attrait de dévotion de sa 
vie et le centre de perfection de son amour. Huit jours 

suffiront â une âme simple et fervente pour acquérir cet 
esprit eucharistique ; mais dut-elle y mettre des semaines 

et des mois, qu’est-ce que cela, comparé à la paix, au 

bonheur dont elle jouira en la divine Eucharistie… 



5 

Mois du Sacré-Cœur      

À Clermont-Ferrand, le chapelet et les confessions commencent 30 minutes avant toutes les messes.  
À Issoire,  le chapelet (sauf le dimanche) et les confessions commencent 30 minutes avant toutes les messes.   

Date et fêtes Plauzat Clermont-Ferrand Issoire 

Dimanche 31 mai 
Fête de la Pentecôte  

Messe 8h30 et 10h30 ab. Castel 
Salut du Très Saint Sacrement et 
chapelet entre les deux  messes 

Messe 8h30 et 10h30 ab. Lethu 
Salut du Très Saint Sacrement et 
chapelet entre les deux  messes 

Lundi 1er  - de la Pentecôte 
8h30 chapelet devant 

le T. S. Sacrement  
9h30 Messe ab. Lethu 

Puis Pèlerinage du Mouvement Catholiques des Familles (de Clermont-

Ferrand) à Notre-Dame de Ronzières 

Mardi 2 - de la Pentecôte 11h30 Messe ab. Lethu   

Mercredi 3 - des Quatre Temps de Pentecôte    18h30 Messe ab. Lethu  
Jeudi 4 - de la Pentecôte     18h Messe ab. Lethu 
Vendredi 5 - des Quatre Temps de Pentecôte    18h30 Messe et salut ab. Lethu  

Samedi 6 - des Quatre Temps de Pentecôte    
11h30 Messe ab. Lethu   

Récollection pour les premières communions 10h - 16h (apporter un pique-nique) à Plauzat 

Dimanche 7 
Fête de la Ste Trinité  

Messe 8h30 ab. Lethu 
Confessions avant la messe 

Messe 10h30 et 11h30 ab. Lethu 
Confessions avant la messe 

Lundi 8 - de la férie  11h30 Messe ab. Lethu   

Mardi 9 - de la férie - Ss Prime et Félicien 11h30 Messe ab. Lethu à Plauzat  
Mercredi 10 - Ste Marguerite  18h30 Messe ab. Lethu  
Jeudi 11 - de la Fête-Dieu   18h Messe et salut  ab. Lethu 
Vendredi 12 - St Jean de St-Facond  18h30 Messe et salut ab. Lethu  
Samedi 13 - St Antoine de Padoue  11h30 Messe ab. Lethu  

Dimanche 14   
2ème après la Pentecôte 
Solennité de la Fête-Dieu   

 
Messe 10h30 ab. Castel 

Confessions avant la messe 
Messe 8h30 ab. Castel 

Confessions avant la messe 

10h30 Messe Chantée  
et Procession de la Fête-Dieu au Prieuré 

Merci d’apporter des pétales de fleurs pour ce dimanche ! Après la cérémonie, il est 
possible de faire des grillades et de prendre son repas (tiré du sac) sur place . 

Lundi 15 - de la férie - Ss Guy et ses compagnons 11h30 Messe ab. Lethu   

Mardi 16 - de la férie - S Jean-François Régis 11h30 Messe ab. Castel   
Mercredi 17 - St Grégoire Barbarigo  18h30 Messe ab. Lethu 18h Messe ab. Castel 
Jeudi 18 - St Ephrem de Syrie  - Ss Marc et 
Marcellin 

11h30 Messe ab. Castel   

Vendredi 19 - Fête du Sacré-Cœur de Jésus  
18h30 Messe et Heure Sainte de 

réparation ab. Lethu 
18h00 Messe et Heure Sainte de 

réparation ab. Castel 
Samedi 20 -  de la Sainte Vierge - St Silvère 11h30 Messe ab. Lethu   
Dimanche 21   
3ème après la Pentecôte  
Solennité du Sacré-Cœur de Jésus  

 
Messe chantée 10h30 ab. Lethu 

Confessions ab. Castel  
Messe chantée 8h30 ab. Castel 

Confessions ab. Lethu  

Lundi 22 - St Paulin de Nole  11h30 Messe ab. Lethu   

Mardi 23 - Vigile de St Jean-Baptiste 11h30 Messe ab. Castel  
Mercredi 24 - Nativité de St Jean-Baptiste  18h30 Messe ab. Lethu 18h Messe ab. Castel 
Jeudi 25 - St Guillaume 11h30 Messe ab. Lethu   
Vendredi 26 - Ss Jean et Paul   18h30 Messe et salut ab. Lethu 18h Messe et salut ab. Castel 
Samedi 27 - de la Sainte Vierge - N-D du 
Perpétuel Secours  

11h30 Messe ab. Castel   

Dimanche 28 
4ème après la Pentecôte   

Messe chantée 10h30 ab. Lethu 
Confessions ab. Castel  

Messe chantée 8h30 ab. Castel 
Confessions ab. Lethu  

Lundi 29 - St Pierre et St Paul   
11h30 Messe ab. Castel  

Les ordinations sacerdotales à Ecône 
Mardi 30 - Commémoration de St Paul 11h30 Messe ab. Castel  

LES FOYERS ADORATEURS :  20 ANS !!! 
 Inscrivez-vous nombreux auprès de Madame Hammer, avant le 1er Juillet 2020, au pèlerinage d’action de grâce qui 

aura lieu (sauf avis contraire) à Paray le Monial, le samedi 29 août prochain. 
Nous aurons la grâce, heureuse circonstance, d’être dans l’année jubilaire qui s’est ouverte le 14 octobre 2019 pour se 

clore le 18 octobre 2020, à l’occasion du centenaire de la canonisation de sainte Marguerite-Marie Alacoque et donc de 
bénéficier d’une indulgence plénière.  

Vous avez le programme de cette journée sur le tract d’inscription. Nous marcherons sur environ 9kms mais quelques 
voitures seront mobilisées pour les personnes empêchées ou fatiguées au cours de leur marche. 

 Chaque foyer organise son voyage et son séjour. Nous vous conseillons dans la mesure du possible de venir au moins 
deux jours pour profiter pleinement des circonstances de ce pèlerinage. (sacrecoeur-paray.org (03.85.81.56.00) ou 
coeurduchristparaylemonial.org (03.85.81.05.43) pour connaître les lieux à visiter, logements) 


